
 

QUELQUES DONNEES POUR CARACTERISER LE ZOO~TON 
DU· LITTORAL ROUMAIN DE LA MER NOIRE 

Marian-Tra!an G<MOIU et Elena IALINA 
Institut Rownain de Recherches Marines - Constanta (Roumanie) 

Abstract: On the basis of the samples collected in 1981, the features 
of the coastal zooplankton from the south part of the Black Sea 
Romanian littoral. are presented in the paper. 

Le zooplancton neritique du sud du littoral roumain est assez 
bien connu grace aux recherches qui e'y sont effeotueee chaque annee, 
durant la periode 1972 - 1980. 

En 1981, mensuellement au cours de la saison chaude,on a continue 
d'etudier la stzucture qualitative et quantitative du zooplaneton de 
surface au long de l'isobathe de 5m,dane les 7 stations de prelevement 
des anneea anterieures (1). Pour chaque echantillon on a calcules lee 
indices de diversite (•·-EPilog2p1 ) et d'eq~tabilite (Eq • H/Bmax), 
ainsi que l 'energie in.formationnel:l• (E - L Pf' OU L Pi D 1) .On a ana
lyse aussi la similitude des echantillons par l'indioe Jaocari. 

En base des resultats obtenus, on peut !ormu.ler les suivantes 
conclusions: 

1. Dans la structure du zooplancton cotier en 1981,on a rencontre 
24 formes (Tableau l); pa.rmi celles-ci,5 ont une frequence qui depasse 
50% et peuvent etre considerees constantes (Ac,Plp et Os pa.mi lea ho
loplanctoniqu.es et Bn et Pl des meroplanctoniques}; 7 formea a fre
quence de 25-50fo sont communes (Nm, Sl, Pea, Ss, Gv, Bv et Dl), e' lee 
au.tree 12 formes, a frequence au-deesous de 25%, peuvent etre oonside
rees rares ou accidentelles. 

2. Les associations du zooplancton oStier ont ete constituees 
d'un nombre relativement petit de formes; 1-5 espeoes formaient 'l'Jfo 
des associations rencontrees, 6-10 formes 44%, et 11-1} formes 27%• 

'· Le nombre reduit d'especes, ainsi que l'existenoe, d'habitude, 
d'une seule dominante numerique OU ponderale,menent a une divereite et 
a une equitabilite generalement reduites, a une simplification de la 
structure des associations du zooplancton ootier. Neanmoins, la diver
site augmente legerement du nord au sud (de 1,15 a ,l,87 pour lea den
sites et de 0,78 a 1,3} pour lee biomasses), fait qui met en eviden'e 
une stabilite ecologique relativement plus elevee a l'extremite sud du 
littoral roumain. L'equitabilite est tres oscillante en espace et en 
temps (0,20 - 0,64). 

4. On peut considerer que, pa.ra.llelement a la 'simplification de 
la structure des associations du zooplancton cotier, leur etat d'or
ganisation a augmente, situation illustree par les valeurs relative
ment elevees de l'energie infoxmationnelle (en moyenne 0,49 pour lea 
densites et o,66 pour lee biomasses). 
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======= 0r~::::===========~;=====;=%======;iJ~=====~~~=1 
Nootiluoa miliaris Surir~ Nm 38,0 8154 652,3500 
Tintinopeis beroidea (Stein} Tb 11,8 24 0,0020 
Tintinopeis oampanula (Ehr.} To 2,9 0,15 0,0000 
Helioostomella eubulata (Ehr.) Ha 17,6 196 0,0006 
Braobionu.s calyoitlorus Pallas Bo 2,9 0,15 0,0003 
Synohaeta littoral.is Rousselet Sl 26,5 245 0,2480 

Polyohaeta - larvae Pl 73,5 694 4,1600 
Gastropoda - larvae Gv 32,4 17 0,0430 
Bivalvia - larvae Bv 44,1 126 0,1000 

Pleopis polyphemoides (Leuokart} Plp 73,5 451 4,0600 
Penilia aviroatrie Dana Pea 26,5 27 1,2960 
Bosmina longiroatris(O.F.Miiller} Bl 2,9 0,40 0,0040 
Diaphanosoma bracl'Jiyu.rwn (Lievin} Db 5,9 13 0,3200 
Pseudocalanus elongatus (Boeck} Pee 20,6 31 0,4700 
Paraoalanu.s Parvus (Claus} Pap 5,9 7 0,0700 
Acartia clausi Giesbrecht Ao 100,0 5696 96,7760 
Centropages ponticus Ka.raw. Cp 20,6 26 0,7460 
Oithona similis Claus Os 64,7 260 0 1 5740 
Oithona nana Giesbrecht On 20,6 18 0,0520 
Cyclops vicinus Uljan. Cv 2,9 0,9 0,0074 
BalallUs improvisus Darw.-nauplii Bn 85,3 610 6,7140 

Decapoda - larvae Dl 32,4 24 0,7420 
Sagitta setosa Miiller Se 26,5 9 0,8240 
~ikg;gleura dioioa _Holl.. ===- O~ ~~==z!~==-=~~,€2=== 
Notes Ab - symbole pour les f o:i:mes; F % - frequence 

5. Bien que le fond de base de la stru.cture du zooplancton ootier 
soit petit, et seulement quelques fo:rmes soient oonstantes, la simili
tude des associations etudiees eat relativement petite. On oonstate 
nettement que le zooplancton cotier a, meme dans un espace restraint 
comme oelui etudie, une distribution spatiale et temporelle non
uniforme, en taches. 

6. Du point de vue quantitatif, le zooplancton etudie peut etre 
considere tres pauvre (Tableau l);les donnees de 1981 confirment ainsi 
en bonne partie la tendance de declin du zooplancton, enregistree pen
dant la periode anterieure (l}.Par rapport a la moyenne generale de la 
periode 1972-1980, en 1981 la densite moyenne (16.600 ex/m'} a ete 7 
fois plus petite (mais quelquefois la moyenne mensuelle a ete 41 fois 
plus petite}, et la biomasse moyenne (770 mg/m3) 1,3 fois plus petite 
(pas trop petite grace a l'explosion de Nm en juillet, forme a taille 
grande qui al tere la valeur moyenne annuelle). 
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